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LOTERIE NATIONALE DE COLONISATION
Sons le patronage de M. le curé A. La belle

Au profit do l'ŒuvredeeSociété* Diocésaineade Colonisation delà province de Québec. 
Fondée en J uin 1881, sous l'autorité de l'Acte de Québec, 82 Viet., chap. 36.

LF DIXIEME TIRAGE MENSUEL AURA LIEU LE

MERCREDI, 21 MARS 1888, A 2 HEURES P.M.
860,000 

Y $1.00 le Billet 

} 25 ets le Billet

V"aïeul" des Lots, - -
Valeur des Lots, •50,000
Gros Lot : La immeuble de - 5,000

;erib { Valeur des Lots, - 
Gros Lot : L'n immeuble de -

• 10,000

LE CANADA — LUNTDI, 19 MARS 1888

A TRAVERS L'EÜROPE cas de guerre ma robe ? elle m'est absolument iiidisputi- | ardeur. Leur horrible réclusion avait duré
Le National fait observer que la possi- sable.’’ I plus de trente jour*,

bilité de mettre un terme à la guerre par La lettre de l'homme d’n (Ta ires resta I “ La montagne a ses drames, terribles,
'* prise du Pari, est aujourd'hui besucup épouse ; jour,
moindre ijue jadis. Les d fenses delà Mme Limousin vint le trouver chez lui. | lanuhes. perdus dans le* neiges ! 
capitale française sont actuellement si II représenta que Mme de Boissy était ; "Et. pourtant, dans les pays
puissamment organisées, la ligne de ses une femme fort intelligente, il fit remar- j.tagnus, les habitants s habitu
forts a reçu une telle extension, qu'il se- quer » Mme Limouzin qu'elles avaient . meut aux danger* qu'ils ne s'en occupent
rait impossible » toute armée moderne de dû traiter nés afiaires ensemble, qu’elle* * 'f-, ‘e jura et dans les Alpes,

voit des enfant* grimper sur les rochers et 
s’amuser it faire des avalanches ; ils pré
parent une grosse boule de neige et la 
poussent en avant. La boule roule, des
cend, s’augmefîte et, tout a coup, s'abat
tant dan» je vide, éclate comme un 
obus blanc. Et les enfants de rire, de 
battre des mains.’’

ALX AMATEURS DU SI’OIIT !
Non* tenon ^entrepôt le plus 

amiuun.liens.appareil» de pé- 
iee sortes,

^ ” Vojez notre catalogue illus
tré et l.i liste de nos prix.

H UNTO N & IJV1NG
IMPORTATEURS

334, RU K WELLINGTON, 334

Une Invention extrnordinnire
11 n’est bruit, en ce moment, dans le 

monde des sculpteurs en France, que de 
l’invention vraiment extraordinaire d'un

de mim
ent telle-

artiste d’origine étrangère qui aurait 
trouvé le moyen de couler le marbre 
comme du simple bronze.

N’est-ce pas une simple charge d'ate-
pourvoir a son investissement, tout en ; s'étaient sans doute fait ties confidences, 
conservant assez de troupes disponibles qu'il fallait donc agir très prudemment 
pour tenir la campagne. En 1870, la i et ne pas pousser Mine de Boissy à bout, 
chose fut possible, parce que le noyau des j
troupes régulières de la France se trouvait ! répondit qu’elle garderait la robe 
en captivité en Allemagne, ou intern- ! reste.

lier? Atelier de Marbre et de GranitMais ce fut en vain. Mme LimouzinJacques-Cartier
Dans la dernière s-ance de la Société de 

géograjihie, à Paris. M. Joüon des Lmi- 
grais a fait part du résultat des recheiches 
patientes aux piellvs il s’est livré, dans le 
but d'élucider diverses circonstances res
tées incertaines dans la vie du célèbre na
vigateur normand Jacques Cartier.

Les résultats qu'il a obtenus méritent, 
pour là plupart, d'etre signalée, 
cumeiits inédits,mis au jour par M. Joüon 
des Longrais, établissent que Jacques 
Cartier mourut le mercredi, 1er juin de 
l’année 1557 ; qu'il avait épbus- Cathe
rine Desgrangvs probablement en avril 
1620, et qu’il était no entre le 7 juin et lu 
23 décembre de 1491.

OTTAWA.
m

y ‘iVsËpfe'v . Monuments.entourages 
//•_-, 5r v. de lots de cimetière. Les 
/ A*- p» ouvrages, le leu rage et

t*la a-upturesont faii-p.ir 
fcj moi-merne, et me permui- 
W lent d'entreprendre des 
K,contrats .. aet-sl bon mer- 
■t che qu'aucune nuire bou- 
Q icjue de mnrbrierdecetie

chez les puissances neutres, ou enfermé 
dans les forteresses de second ordre.

11 n’est pas vraisemblable que sembla
ble aventure se reproduise. Les armées 
de la France peuvent être battues sur la

Dès qu'elle connut cette détermination, 
Mme de Boissy fit écrire une seconde let
tre à Mme Limouzin, dans laquelle celle- 
ci était prévenue que, si elle ne revenait 
pas sur sa décision, Mme de Boissy se 
vengerait.

Huit jours lui étaient accordés.
Mme Limouzin garda le silence.
Huit jours après éclatait l’affaire Caffa- 

rel-Limouzin, dont <>n connaît les suites
Si donc Mme Limouzin avait rendu à 

Mme de Boissy sa robe, nous nu connaî
trions ni ces deux daines, ni Mme de 
Courteuil, ni Mme de Préaux de Saint- 
Sauveur. ni Lorentz, ni Ilibautleau, ni 
Duhreuil, ni Hébert, etc ; M Caffarel 
serait encore général. M. Grognon, préfet 
de police, M. Vigneau, juge d'instruc
tion ; M. Wilson habiterait l’Elysée, et 
M. Grévy présiderait aux destinées de la 
Ue'publique.

PROVINCE DE QUEBEC luit

LOUISEVILLE- Le conseil muni 
de Louise vil le à décide du ne pas aeco 
de certificats celle année

e l’obtention des licences 
ente des ligueurs spiriiueuses.

frontière de l’Est, mais ce ne sera qu’après 
effort plus désespéré que celui do 

1870, et il est peu p obable que l’on as-

R. EROWN,
No UO. rue Yorki“v

Fonderie de Hulldéroute semblable à celle qui 
se produisit il y a dix-huit ans. Même 
abandonné à lui-même, Paris est assez

SAINT E-.M E LA NI E—La 
e vient de faire

fabrique de 
l’acquisition 

magnifique, ce 
importante au

pour l’Eglise, d un orgue 
qui est une améliora 
point dé vue de la nul 
nies reiigieu

Le sous-igné vient de faire l’acquisition d» la 
fonderie de Hull el est maintenant préparé a 
executor louies sort ce d’ou v rages dans lrv ligne 
de fonderie, pièces légères ou pesantes de toutes 
dimensions. au plu* bas prix.

M. Lawson eat un homme pratique qui n eu 
plusieurs am.4 ,-s d'expérience, et garantira tous 
les ouvrages faits a son établissement.

puissant pour résister tout seul, et en se 
retirant nu sud de la Luire,les armées fran
çaises couvriront la majeure partie du 
pays, protég es qu’elles seront sur leur 
droite par les camps retranchés de Bel
fort, do Besançon et de Lyon, trop formi
dables pour qu’on puisse les négliger. La 
ligne de communication des Allemands se

etinilé ceremo-

L’E PI PHANIE— Un grand bazar au
profit de la nouvelle egli-e de cette parois
se, aura lieu au mois de .Juin prochain.line 
élection de charité, pour assurer le succès 
de cette œuvre, aura lieu. M. Edmond 
Prud'homme, marchand et M. Mathias 
Koch, hotelier, seront le* candidats.

H IG A UD—A lu dernière session du con
seil municipu! tin village de ltigaud, J. 13. 
Amédi-e Mougeiiaia, veuier, marri.and, a 
été pour la huitième lois, unanimement 
réélu maire de ce village.

l’érection en municipalité séparée 
: village, ce populaire et entrepre

nd occupé la meme charge 
pour ht paroisse de ltigaud. 
période de pres.de dix-huii

T. LAWSON
Une Brewery. Hull*,

Rue George, Ottawa.

Un nouveau Tichbornc 
D’ici peu, on assistera probablement en 

Angleterre à un intéressant procès rappe
lant un peu le célèbre procès Tichbornc. 
11 s’agit d’un domaine des environs de 
Bradford, d’une valeur do plus de 12 
millions de francs, appartenant actuella- 
munt a M. (Jautley, et que réclame un 
jeune homme d'humble naissance, nommé 
John Priestly. Ce nouveau claimant pré
tend que le domaine en question doit lui 
revenir en vertu d’un testament fait, il y 
a bien des années, par un M. James 
Priestley.

Ce n'est pas la première fois que le pus 
sesseur actuel, M. Cautloy, s’est vu dis. 
puter son bien. A différentes reprises, 
depuis vingt ans, il a ou a repousser des 
réclamations du goure île celle que lui fait 
M. Priestley. Celui-ci a convaincu plu 
sieurs personnes de la validité do ses 
titres au domaine en question, et un syn
dicat s'est formé pour soutenir ses reven
dications.

Un premier succès en septembre der
nier a récompensé les efforts des membres 
du syndicat, qui obtint un jugement en 
vertu duquel une ferme appartenant à M. 
Cautley fut livrée au représentant du 
syndicat, auquel on remit, comme l'exige 
une formalité bizarre, une motte de terri
en signe do prise de possession. Mais ce 
succès fut do courte durée, car M. Cau
tley s’adressa a son tour au m-me tribu
nal, et, à son tour, son agent reçut la 
luutte do terre, plus une clef de la ferme.

Le syndicat, battu en appel, no perd 
pas courage, et le jeune héritier se pré
pare à faire, avec le concours de ses par
tisans, de nouveaux et interminables pro
cès à M. Cautley, aussi bien qu'à ceux qui 
ont acheté a ce dernier certaines portions 
de» doniuinos on question 

#**
L’invasion française 

Depuis quelque temps, les habitants de 
Guebwiller remarquaient avec étonnement 
les allées et venues de piqueurs et de 
cantonniers, des jalons pus-s mystérieuse
ment par lus autorités allemandes. E puis 
tout a coup, les études finies, les équipés 
d’ouvriers sont arrivées et ont installé 
leurs chantiers sur plusieurs points à la 
fois. Aujoud’hui, la France pourrait être 
envahie par une nouvelle voie qui passe 
directement par le ballon de Guebwiller 
et la vallée de Wesseiling.

Cette route est solide,carossablo,straté
gique. Elle part de Guebwiller, passe en
tre cette ville et celle do Buhl qu’elle 
laisse à gauche à 1,200 mètres environ. 
Puis elle se dirige sur Murbach en traver
sant. ou plutôt en contournant lu ballon île 
Guebwiller. Elle aboutit dans la vallée de 
Wesserling à Oderen. Cette denture loca
lité est située dans le fond do la vallée, 
sur la route de Wildonstoin.

La nouvelle route a une grande impor
tance, vu le raccourcissement des distan
ces et la rapidité avec laquelle les troupes 
allemandes pouvaient être transportées, 
matériel, homines, chevaux, do Strasbourg 
Colmar, Fribourg, et enfin du Grand- 
Duché de Badé par Bollwiller, Soultz, 
Guebwiller sur Oderen, où elles retrou
vaient la route nationale do Wesserling- 
Felleringen-Oderen qui va vers Rem ire- 
mont et Bussang.

D'après les calculs faits, les troupes 
allemandes gagneraient 48 heures par cet 
itinéraire car jusqu'ici, pour aller vers 
Remireinont, elles auraient été obligées de 
passer par Lutterbach pour se diriger de IA 
vers Cerney, Thoun, Saint Auiarin, etc., 
et enfin Romiremont.

Toutes les précautions sont d'or et 
déjà prises en vue d’opérations stratégi 
que» • établissements de téléphones, relais 
sur la route, ou les hommes et les che
vaux trouveront l’eau nécessaire.

Il ne faut pas oublier que Wosterling 
est un dépôt de rails et traverses et jmssè 
de,pn quai d'embarquement.

Les troupes allemandes venant de Mul
house n'auraient donc qu'à prendre le che
min de fer pour rejoindre le point de 
concentration.

Ainsi se trouve complété le système des 
routes d’invasion préparé jwr l’état-major 
allemand.

D'après ce plan et en cas de déclaration 
de guerre, la France devait être envahie 
par trois côtés a la fois : le Par la roule 
de Saiute-Marie-itux-Mines à Saint-Dié 
vers Lunéville ; 2e par Cvruay, Seiithvim 
et Fontaine vers Belfort ; 3e par Neuf- 
Brisach, Ensisheim, Wittelsheim, Cernay, 
Sentheim, Fontaine et Belfuit.

La création de la route de Guebwiller à 
Oderen suppose donc l'organisation d’une 
quatri- me oolonne d’invasion. C'est sans 
doute à la préparation de ce plan straté
gique que se rapportent les augmentations 
et les grands mouvements de troupes si
gnalée depuis quelque temps en Alsace- 
Lorraine et dans le grand-duché de Bade.L "

...

W. O. McKAYtrouverait donc grandement compromise 
île ce côté. Importateur de Vin*. Ligueurs, Cigar 

bacs ; aussi propriétaire de
“ L’HOTEL RICHELIE J »

Agents pour les Commercants de Dois.
446, 448 et 450 rue Sussex

même temps que, sur son 
flanc droit, elle aurait à redouter, non pas 
une armée de second ordre, commu celle 
de Faidliorhe, mais des forces

élu 
A vi

du même 
liant citoyen, ax 
honorifique

JO METTE—Une requête des épiciers, 
sigiu e par un grand nombre de contribua 
hi.-* de Juliette, a etc presentee au t.'ouseil 
de celte ville, demandant qu’un delai d'une 

ee leur soit accordé afin qu ils aient le 
temps voulu pour écouler leurs boissons, 
<-t se préparer au projet de modifier le 
ivgiemcut municipal concernant le» licen

LES AVALANCHES
puissam

ment organisées et appuye'us sur le camp 
retranché de Lille.

Le tcmqs est aux avalanches, aux terri- 
tempêtes, aux HOTEL CANADIENblés coups de vent, 

grains, aux raffalles, aux blizzards.
De mémoire d’homme, jamais année n’a 

catastrophes occasion

La puissance numériqno de la France 
rendrait certainement la situation extré- 
mumenteritique pour l’envahisseur.

Donc, un second investissement de 
Paris, s'il était possible, ne rencontrerait 
plus le» mêmes facilités, que lorsqu’on 
n'avait à redouter que les “ foules 
im'-es” do Gambetta. Alors inômo

Ci-devant occupé pah O. Latrimouillb

Ce magnifique 
M. John .lOhnsio 
Kxi hange."

Les repas sont servis à toute heure, à la carte, 
système europt'on, et sousla -imnlendemed un 
cuisinier français de premiere cia-se.

Vin», vlaret. sauterne, champagne et liqu 
.le premiere qualité-

Cet etablissement vient 
le- chambrée sont si a rieuses 
ne . luisant f ce an pure (Major » Hill'.

1.entrée prlv ee-t sur l'avenue Mc'Cen 
I entrée généra1# du restauram 
ô38 sur la rue .Sussex.

hôtel vieint d'être acheté par 
priéluire du " itoyalété plus féconde 

nées par l’imtempérie du climat, par l’e’tat 
de l’atmosphère qui ont 
tous les calculs des philosophes et dus 
astronomes.

en défaut

ir.ahle juge Globensky a rendu 
dans la cause de Landry va John- 

int, condamnant le 
payer au demandeur $717,lu 

* et les frai*. La reclamation 
03 de (loin 

voir Houlf'erts par 
u d'-fendeur d’une

engage a flotter 
rondeur, avec le

L'honn

douze du court
nt d'être meublé neuf, 

et des u1 ux né
tout serait perdu, les défenses de la capi
tale sont tellement organisée» quelles 
peuvent se prêter a une lutte suprême 
dont personne ne saurait prévoir l'issue.

i“m, ï«
defendeur à
de dommages et le* irai*. La r 

demandeur fiait pour $37' 
mage*, qu’il prétendait avoir s<

se déchaîner sur plusieurs 
parties du globe terrestre les vents les 
plus véhéments, fils indomptés d'Eole, 
“ ces plus terribles des enfants que le 
Nord eut porté jusqu’alors dans ses 
flancs. ”

Notre pays, excepté le Manitoba, n’a 
fait une

comparaison avec ce que les Etats-Unis et 
l’Italie, et plusieurs contrées uni éprouvé 
Hoiis ce rapport.

Mais laissons la parole au Courrier îles 
Etats-Unis :

On a

Nos .<30 o 

JOHN JOHNSTON. Propriétaire Manufacture de VOITURES !
fr-ROYALo

ILÊVEILLÊ & MATHE

, qu il prétei 
eut ion de lu

convention intervenue en 
quelle le défendeur a riait 
et descendre le bois du demandeur,

par la Riviere Noire et l'Assoit) p 
a Jolielti-.Lu i,'mir a maintenu les pre 

tentions du demandeur.mais a fixé le mon 
tant des dommages comme ci dessus men 
lionne.

STEWART & FLECK,jr»*•
Le duel en France 

Lore do la discussion qui s’est, faite sur 
le budget, au sujet des allocations à la 
cour d’Appel, Mgr Freppel s'est plaint 
qu’une certaine catégorie de crimes cessait 
d’être poursuivie.

II s’agit du duel, qui se produit d’une 
façon tous les jours plus piquante, et

Manufacturiers de toute descript ion de
relativement rien souffert, si

MACHINES pour MOU LINS
PROPRIETAIRESHoues d’air. Eng n» a Tapeur, Bouilloires, 

0 lèvre» <derricks), ouvrage* en ion 
pour Constructeurs, Colon nudes, 

Pompes
Fiant arm ant de Cliicugn et des eut es x illva aineri. an.ee ou j ai pui-e de gr. n-lea eunnals-ances 
.la»* mon étal, le sms en mesure de garantir en. 1ère satisfaction. Ait» ouvriers sont tous des plus 
nubiles ei tnt va ileni sou» ma nirvcuon ; les matériaux employés sont aussi le* meilleurs nue lou 
puis-e se procurer ei mes p. ix ire» bat,.

Allen; ion spéciale el p.ompte a lout, 
dune toutes les branches oe reparations.

—J. O. Désilvts, Ecr, l’un des Protono 
mire conjoin ta de ce district, accomplit la 
semaine dernière sa trentième année de 
service public. I.ors de la decenlralisaiiou 
judiciaire, la commission nommant le* 

lliciei* public* pour ce district, portait la 
dale du ü Mars lhâ.S. L. T. Gruul.x fut alors 

me Proionotaire cl il choisit de suiie 
. O. Désilcla. pour son députe, 

.•."mitiissinn en date du 15 Mars 1858, aux 
charges de Proionotaire el Greffier de Cour 
,e Circuit. En 1871. il fut nommé Protouo- 

taire coiiioiniemeiit avec I honorable L. 
Simeon Morin el en 1S7V. il fut continué 
dans sa charge conjointement avec J. L. 
13. Desrochers, Ecr.

matériaux

“VULCAN IRON WORKS”
Rub Wkllinoton, Ottawa. 

l'oute* réparations exécutées promptement.
T. STB w ART, 
Alex Flkck, Jr.

h vapeur et 
pour le* Mine

" Les dépêches d’Europe 
ces jours-ci que plus de deu 
sonnes avaient péri 
clics en Italie. Que 
l'homme 
sautes, inévi

ont annonce 
x cents pur 

victimes des uvulnti- 
) peut, du reste, 
avalanches bondis 

es, dévastatrices (

“ Une masse de neige so détache brus 
queutent des lianes de la montagne, elle 
grossit dans sa course, elle acquiert 
volume immense et elle se précipite avec 
une si effroyable rapidité dans le fond des 
vallées qu elle entrante tout ce qui se 
trouve sur son passage : arbres, rochers, 
maisons.

commandes, tel cet le système que je mets en pratiqueréprime pas.
*3-1-88—6in

Dupin, 
lumière.

Treilb ud, il 
duel l’hoir

oie* 2U5. 280
riionneide, sur les coupa 
Ion taire*. (Interruption*.)

Il y a un arrêt de la cour de cassation qui 
dit que le duel, quel qu'il suit, tombe »ous 

p de la loi penale. Or, sauf le cas de 
en déloyauté, les parquets 

mi poursuivent pa*. Il faut met ire 
lin à cet vint de chose». L'exemple de l’An
gleterre. où le duel n'existe plus ou ne 
s y produit plu* que (n s rarement, est la 
pour montrer qu'une juste severit 
vient a extirper l'abus le plus invétéré.

M.Gt'STAVK Rivet.—Aux lumps barba
res, l'Eglise l'autorisait I 

Mur Euki’PEI.. L’Eglise n toujours con
damne le duel. Vos inierruptions ne ni'ein- 
peclter.nil pas de continuer. Je dirai t 
ce (pie je veux dire I 

lies duellistes 
viennent nvei 
qu'il y a de i

Ehkppki..— C'est 
duxoir mis celte

l'honneur de M. 
cette vérité en pleine 

eu montrant que si le législateur 
n a pli* édicté de dispositions spe 

e le duel ; al, comme le disait

son Dont

56 RUE PALY - -19 ET 21 RUE STEWART 

îTiVIS i SHxEE PATI > S 1
cailleries et ferronneries, c'est

Chez Thos. JBirkett, 115 rue Rideau
P. S.—1,000 paires de Patins de tous prix et 

Venez et v

ifiOULIN A PLANER D'OTTAWAtabl

n'a même pus 
near de .V*»

tger so il s le 

et blessures vo

Manufacture de Fortes, Chassis et Jalousies
DE MOUNT SHERWOOD

.* prononcer 
iplenieiil le 

nmun pour lui applique 
et suivant du code

Un assortiment des plus complets des lignes 
suivantes consi animent en mains: Portes. 
Chassis, Jalousies, Moulures. Planchers, lait tes. 
Douves. Fardeaux, liras e, Poteaux d'escu

Tournage, découpage et sciage (le toutes des
criptions. L'endroit à meilleur marché dans In 
ville.

R. TH ACK RA Y. Propriétaire, 
Bureau, 241. Rue Sparks, Ottawa.

de toutes les 
O) ez par vou grandeurs ; 1,000 Clochettes nour slcig 

s-mêmes. 21 n 87.1

AU TËM1SKAM1NG COMPAGNIE MANUFACTURIERE DE“ En hiv 
minent la
grand froid peut produire le innne effet . 
il saisit les molécules de la neige, la ré
duit en poussière, et celle-ci, dans col 
état, n’ayant plus d'adhérence avec les 
corps qu'elle couvre, glisse le long dos 
thmes des montagnes.

“ Au printemps, 
vient la principale
C'est à cette époque aussi qu’elles sont le 
plus redoutables. Lorsque les rayons du 
soleil commencent à acqu- rir de la 
semblerait que la superficie des masses de 
neige devrait se fond 
il n'en est pas ainsi ; 
communique sa chaleu

er, ce sont les vents qui cléter 
formation des avalanches, l’n

E.B.EDDY&CieJOSEPH TASSÉ

Brochure de 20 pages in-8o
10 cts L’EXEMPLAIRE

Connexion téléphonique.

(LIMITEE)

t* ETABLIE EN L’ANNEE 1854.h INCORPOREE EN L’ANNEE 1883
la fonte des neiges de- 
cause des avalanches. HULL, P. Q.

Manufacturiers et Marchands en Gros doles plus Incorrigibles con
que le duel est tout ce 

ilus contraire au sens com
mun, que »V*t la chose du monde la plus 
déraison liable, la plus absurde. On parle 
•le venger son honneur ! Mais comment 

t -il être vengé da

tin vente au Bureau du CANADA ENTKPRENEURu non* forcu.il
BOIS DE CHARPENTE

fortes, Chassis, Jalousies, Moulures, Ouvrages de Maisons, Idc, Etc, Lie
ro en premier lieu ; 

laterre s’échauffe, 
masses de POMPES FUNEBRESS. ROGERS & SON

Entrepreneurs de Rompes Funèbres
KT EMBAUMEURS

I honneur
combat singulier où ce n'est pas le droit 
qui triomphe, mais la force, mais l'adresse, 
mais la science des armes f (Nouvelles in-

r à
en diminue l'adhérence avec le so 
détache des rochers ; c'est alors 

qu’elles roulent avec fracas et vont porter 
au loin l’épouvante et la destruction.j Ie; Seaux, Baquets, Planches à laver, Boites et Caisses d'enibulitige,Chariot neuf, très élégant, le plus beau dans 

toute la cited Ottawa.13 el 17 rite Mrolso, residence nu 2e otageterni|it tons n ga
Voila un homme qui a reçu une offense, 

demande reparation, et c'est Int (pii 
the ; et celui qui a commis l'offense 

■ mener, le lendemain, la tele 
regard d'une famille qu'il a 

nom chef, dont il canné la rui- 
■llteur, et cela imp

i on interprète 
vainquent a la 

a cour de cassation.— 
en, dis-je. ni déloyauté, ni 

ne, parce que les conventions des deux 
s ont été fidèlement remplies !

, ine-sieurs, c’est la société toute 
qui devrait se lever pour condant- 

uu pareil attentat a la morale et au bon 
sens, pour fiel rlr non pas veux qui refusent 
le* duels, mais veux (pii les a 
( "est a ee progrès qu'il faut amener la 

i science publique, pour rompre avec 
une habitude empruntée aux Lombards, 
aux Danois, aux Bourguignons du sixième 

ele, et pour remplacer l’aberration du 
d'honneur par un sentiment plus 
t plus ele vé de la dignité humaine.

ALLUMETTES •• TELEGRAPHE ” DE PREMIER!: QUALITECommunications Telei-uoniques J. SENECALSliCCOtï 
pourra se prm 
haute, sous le 
frappée dt

parce q

parce■ 
perlldi"
‘’“Mais, 
eut 1ère

“ La moindre agiti 
provoquer la chute (les avalanches, 
les guides-ont-ils l’habitude de rèocnnman-

ition de l'air peut 16—1—88-q

MAISON SAINT-GEORGE Coin des rues York ©t Dalhousie

Etablis
exécutés avec promp;

Connexion télephon

FERRONNERIES
L'une des nine an'-iunne- maisons eommercla 

les de la vallée de l’Oiiuw , o de* mieux quali 
flee* sous le rapport de-» bas prix et de la qua 
lté des articles oiler, s en vouio.

McDougall & Cuzner

4»der aux voyageurs un silence absolu, 
quand il s’agit d'etlectuer le passage des 
endroits dangereux. Les sonnettes des 
mulets sont même tamponnées pour amor
tir tout bruit, éviter toute vibration.

“ L’un des plus terribles accidents 
dus à des avalanches est celui qui arriva 

Bergamoletto. village

TAPISSLRIE!!?il n’y 
en ee monte 

rudence de h

ssement ouv r et nuit. Ordres
titude.

internent
102 BT 101 rue Rideaua eu,—comme 

tit, conu
Vins. Liqueurs, Kau-do-VIe et Cigars impor

té, de nremtèr choix. PLOMBAGE
CHAUFFAGE etJugez pur vous même en venant nous faire TOITURES. Tapisserie de manufacture An

glaise, Française, Japonaise, 
Belge, Américaine et Ca
nadienne, à cies prix 

variant depuis

4 Cts LA PIECE EN MONTANA

Je puis assurer que meu as
sortiment est dix fuis plus com
plet en cette ligne que ceux 
d’Ottawa combinés.

le 19 mars 1755 à 
situé dans la vallée do Stura, en Italie. F. C. JOHNSON & CIERAMES ffiïfflïïïU

N U. K le- n ont jamais failli : enlèvent tes 
douleur. ; assurent In régularité ; sont do .ce», 
ngié iblvs au gmit et d'un excellent effet. Ha- 
nnc s envoyé* par la m ille a l'abri île toute 
indiscrétion sur réception de 82 00. T .aie 
vo respond un e est confidentielle. Adressez : 
l'UMCA'.MK UK MBUKV1NB DK TORONTO. H. P. 
llolio ôTü, Toronto. Uni. 24-1—88-89

Enseigne de la grosse Tarrière.“ Toutes les maisons de cette localité 
furent renversées pat- 
deux énormes masses de 
la montagne voisine, et qui n’avaient pas 
moins do soixante pieds d élévation. Vingt- 
deux personnes s’y trouvèrent ensevelies. 
Un service de sauveta

ccepteit Ingénieurs et poseurs d’appareils do cha 
*uivratU>BUX 60 ,ur'en Plolub ct travau 

Chanicplcnres en cuivre. Valves, Inspira
teurs et bouilloires.

Wrenches. A»bestos, Caoutohouc. nettoyeurs 
de tube* national.

Feutre pour recevoir les tuyaux à vaoour et les bouilloires.
Lieux d'Aisence, Eviers et bains, etc. 

ertures en " Canada Plate " et

il.
la l’éhoulement de 

neige venues de
----MAGASINS:-----

Rue Sussex et rue Duke, Chaudière
juste et ago fut imill diate- 

organisé, mais on dut bientôt renon- 
tout espoir de succès.

“ Cependant, cinq jours après, l’un des 
habitant», le nommé Rocchia, qui avait 

aid ■ de

Aux Peintres et an l'ulilic en Général
Tapisseries, Peintures, Huiles, Etc

»*.
Pour une robe

vanisée
e4TAg®nts pour engins de Pease

air chaud.

tôle gai-

combinés àChemin de fer IntercolonialMaintenant qu’on peut considérer l’af
faire dite îles décorations comme termi
née, il est curieux de revenir sur ses ori
gines et de donner des détails absolument 
inédits,qui montreront que les plus grands 
effets peuvent être produits parfois par de 
petites causes.

Mme Limousin rencontra,

pu échapperait fléau, voulut, 
fils et de ses deux beuux-frèr 
1er les tentatives • son but 
trouver les cadavres des siens pou 
donner la sépulture. 11 ouvrit la netg. 
y jeta de la terre pour en activer la fonte. 
Près d’un mois après, le 24 avril, la 
avait presque disparu, Rocchia, dont 
espérances redoublaient, 
barre de fer la glace 
très et y enfonça 
crut alors touclu

return vo
it de re-

Je pose les grandes vitres de eheesf» 
• Plate Glass)558, RUE SUSSEX, 5E8toute de la Malle Royale, de» Passager» 

du Fret entre le Canada et la Grande 
Ligne, et rouie directe eutre 

loti* les petals du t»a* du Saint-Laui 
de la baie de* Cinilvurs, au>*l le Nouveau 
lii iiuswivk, la Nouvelle-Ecosse, File du 
Prince Edouard, le Cap Breton eu Terre

En face de la rue George.'Î-0UBrJ ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMANDEut-st et

n:* viifunti font leur* dent*. Il êouluge hum. diat. mem 
lu» Kouffrauce» de eva pauvre» p Ills, produieant un 
sommeil naturel, paisible, en faisant disparaître lu 
douleur, et les Jeunea chérubins s'éveillent amv-1 “ brll 
tante et frai* qn'un boulon de rose.” t> sirop esi tr. »

sjtoftœfflsaï'wfrancs Intestinale» en réglant la digestion, et est I. 
meilleur rem. de connu contre la diarrhée, soit quvili 
provienne de la dentition ou d'autres cause* Vlnut 
cinq cents la bouteille. Ayez confiance et demandez I. 
a sirop calmant de Mme wlnalov' et ne prenez acunr

JOHN SHEPHERDWm. HOWBfont leurs dents. Il soulage hnm. d

ssursuirsr aiiis. scules | 2^7, Kue Rideau. Ottawa

r avec une 
deux tii' -

•alittco H owe, rue ltidenu, et 3tL'> \ 
rue t'uiiilierlunri.

janvier
1887, Mme de Boisvy, à Paris, devant le 
Grand Hotel.

nouveaux et élégants chars palais 
grecs de bullet et chars-dortoirs foui punie 
ut- chaque irain-expie**.

Les passagers qui s'en vont en Angle
terre ou sur te continent européen, en par 
faut de Mo treal par le train du soir le 
jeudi, neuvenl nrvndre le paquebot de la 
malle chaque Samedi avant midi à Halifax.

Les expéditeurs de grams et de marchan
dises trou ver.ml au port d'Ilalilax des elé- 

■ ateiirs de piemieie classe, des mai* 
d eut i ci>ot ei toute» les couiitiudilés dési
râmes pour l'embarquement de leurs effets.

Depuis de» années, l’expérience a demon 
ire que iTniercoloinal et le* ligues de pa 
queb-.ts qui font le service entre Halifax et 
Londres, Liverpool et Glasgow, aller et 

lent lu voie la plus rapide 
et l’Angleterre pour le

lives aux taux 
i de passagers peu- 
s'adressant à

E. KING, agent de billets,
27, rue Sparks, Ot 

i ROBERT B. MOODIK. agent pour les pas- 
sageiset le fret de l'Ouest, 1)3 edifice 
Rossiu, rue York, Toronto.

D. POTT1NGER,
Surintendant Général.

Bureau du Chemin de Fer, 1 
Moucioit, N. B., 22 Nov. 1887. 1

e h
------ POUR LA--------

; Figure, les Mains, la Peau et le 
Teint en gen. ntl

j Cri me de Miel et d'A mér ité de Ilin 's. Gelée de 
1 Vonrombree et de Loses et Mi lodei ma.

Un assortimont complet e nonven 
ele* de toileue < i de an- venant d êti

«ligue perche : il
er la maison.

Les deux femmes, qui s'étaient autre
fois connues, renouèrent leurs relations, 
et Mme de Boissy vint demeurer chez 
Mme Limouzin. boulevard Beaumarchais.

L'entente ne devait pas durer.
A propos d'affaires particulières, des 

rivalités se produisirent, la vie commune 
devint imp .saible, et la séparation eut 
lieu. Mme Limouzin réclama alors à 
Mme de Boissy une note représentant de» 
finis du logement et de nourriture, ainsi 
que de l’argent prêté.

Comme Mme de Boissy était 
«eut, Mme Limousin lui retint sa malle 
jusqu’à complot paiement.

Dana Cette malle, se trouvait une robe 
a laquelle Mile de Boissy donnait 
grande valeur et à laquelle elle tenait 
beaucoup.

Pour se la faire rendre, elle alla chez
homme d’affaires, à qui elle avait été 

présentée pa- Mme Limouzin. Elle lui 
conta son affaire, et le pria d’écrire à 
Mme Limouzin, en insistant fortement 
sur l'utilité pour elle de rentrer en pos
session de la robe.

“ Comment voulez-vous, dit-elle, que 
jo me procure de l’argent ai je n’ai pas

“ Mais la nuit vint, et il dut remettre 
lendemain.

“ Ce jour-là, aidé de 
il découvrit enfin son habitation ; mai* 
aucun ■ tie, ni vivant ni mort, 
trouvait.

son travail préparation
beaux frère».

u des nrtl- *

G. PHILBERT R. A. McCORMICK** Ils cherchèrent alors l’étable, située à 
environ deux cents |>ae de la maison 
peine y furent il* arrivés qu’ils entendi
rent un de ces cris désespérés,

ré me appei comme eu exhalent 
îtient contre la mort. C’était la ] PourpirMiaisoDs IMPORTATEUR CHIMISTE BT DROGUISTE

75 RUIU SPARKSde sup 
ceux qui h
femme de Rocchia qui les jiouasait : ils 
parvinrent à la retirer de s<m tombeau, 

tille âgée de treize

retour, const iti

t du fret. Prescriptions pour médecins et familles pré
parée - avec soin.

Communication téléphoniqueTAPISSERIESt ruhspot 
Toute» m ton 

de transport de 
cire obt

"fri-
Nous venons de recevoir un 

assortiment de
avec sa sœur et sasans ar- AM ERICA INKS, ANGLAISES ET 

ECOSSAIS
enues «-n Pritchard & Andrews“ *** Il s'était pn 

dans laquelle les trois
ssé ceci : l'étable, 

femmes se tmti- 
vrient au moment de l'avalanche, n'nvait 
pas été détruite ; elle Avait été simplement 
couve:te par l'énorme masse de neige.

Coin des rues Dalhousie et Saint- 
Patrice, OttawaTAPIS de BRUXELLES SI vous roulez faire pus en Caout 

chouc. Sceaux, Kiam- 
pes pour dates et pour 
étiquettes.

Chèques et Billets en 
cuivre et en acier.

Presses a Sceaux et 
Méini.riais.

Outillage pour Re
lieurs, Rouleaux, etc

K lampes en Acier.

Réparer i Balances 
Inspecter m Poids

allez chez le sous-

PRITCHARD^& ANDREWS

“ Les malheureuses ae trouvèrent donc 
ensevelies, mais vivantes. Allaient-elles 
être condamnée» à mourir lentement de

TAPISSERIES PEINTURE
TAPISSERIES.

PEINTURES PREPAREE 
HUILE.

U Voyez-les avant d’acheter 
ailleurs.“ Non. Parmi les animaux enfouis avec 

ces pauvres femmes, se trouvaient une 
chèvre, jn-ête à mettre bas. Le lait qu’elle 
fi.imri ;à ces infortunées leur servit à 
s'almtwtler ; cVftt ainsi qu'elles purent 
attendre leur délivrance, es|»éiant 
jetir» qu’on Viendrait à leur aide, que les 
travaux de sauvetage étaient pousse# avec

U WATTERS MASTIC

HENRY PINCEAUX,
VITRES, #HARRIS & CAMPBELL

CHIMISTE ET PHARMACIEN 
Coin des rues Sparks et Bank.

GRAVEURS EN GENERAL

No 175 RUB SPARKSBUE O'CONNER miCLES DE PEIITBE El GENEBAL
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